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DD iivviinnee  AA ttttiittuuddee  AA ccttuuaalliittééss  
PPAARRCCEE  QQUUEE  LLôôAAMMOOUURR  EESSTT  LLEE  CCHHEEMMIINN  DDEE  LLAA  FFRRAATTEERRNNIITTÉÉ  CCOONNSSCCIIEENNTTEE  

  NNUUMM ÉÉRROO  SSPPÉÉCCII AALL   ««  HHYYMM NNEE  ÀÀ  LL AA  VV II EE  »»   

 

  

AAssssoocciiaattiioonn  DDiivviinnee  AAttttii ttuuddee  ppoouurr  llaa  ccoonnssttii ttuuttiioonn  ddee  llaa  FFoonnddaattiioonn  DDiivviinnee  AAttttii ttuuddee  
 

Pour quô®close une nouvelle civilisation, plus humaine et plus fraternelle, il suffirait que chacun soit convaincu de lôimp®rieuse exigence dôobserver son 

fonctionnement intérieur, lôhumanit® nô®tant que la somme des individus qui la composent ! 

Côest pourquoi nous sommes persuad®s que la transformation individuelle est un préalable incontournable pour un renouveau collectif et réellement 

fraternel, dans lôUnion et la Paix de tousé 
Notre futur reste à construire instant après instant, alors construisons vraiment cet espace commun que nous partageons déjà tous, la Conscience 

Universelle. Cr®ons un mouvement unificateur de la diversit® spirituelle vers lô®veil... 

Accompagnons dans la visibilité, l'émergence de la Conscience, afin de créer une fraternité Consciente et citoyenne affirmant la liberté spirituelle. 

Lôexpression de cette libert® sera la garantie de la diversit®, toujours n®cessaire, tant la multiplicit® est au service de chacun. Et pour quôelle sôexprime dans 

une voix commune à toutes les voies, créons un vrai mouvement spirituel qui enfin aura la liberté de porter la Conscience dans tous les aspects de la Vie...  

Dans sa totale disponibilité, seul l'Amour peut unir et apporter la paix ; c'est pourquoi Divine Attitude vous invite à vous connaitre à partir de votre essence 

: l'Existence Universelle en vous !  

 

--- 
 

 « On ne voit bien quôavec le cîur, lôessentiel est invisible pour les yeux » 

- Saint Exupery 

 

 Éditorial 

 
Par Bruno Berthelot 

Faire lôAmour avec la Vieé   

Avant de développer davantage cet éditorial, 

jôaimerai ®voquer le s®isme Haµtien dôune ampleur 

exceptionnelle, plongeant un peuple entier dans la 

souffranceé  

 

Il est vrai quôune partie des ®nergies qui nous 

impactent sont directement liées aux activités 

mentales et ®motionnelles de lôhumanité en générale, 

et que celles-ci ne sont pas des plus ®lev®esé 

Côest pourquoi, ôen ces temps de changement, nous 

devons fermement poser notre attention sur ce qui 

apporte la Paix et la Joie ¨ lôintérieur de nous de 

manière à rayonner largement la qualité de notre 

Présence sur nos semblables.  

Quand le lait est en train de bouillir, alors que nous 

ne pouvons pas couper le gaz, le minimum que nous 

puissions faire, côest bien de verser du lait froid dans 

la casserole ! 

Aussi, dans les conditions actuelles je vous suggère 

« dôenvoyer » de lôAmour et de la compassion tout 

particulièrement aux âmes haïtiennes plongées dans 

le désarroi, nos « frères humains » comme le disait 

François Villon : « Frères humains, qui après nous 

vivez, N'ayez les cîurs contre nous endurcis, Car, si 

pitié de nous pauvres avez, Dieu en aura plus tôt de 

vous mercis ».  

Et, pour venir apporter une aide concrète, un secours 

dôurgence ¨ ce pays ravag®, je vous sugg¯re de 

prendre contact avec les îuvres caritatives dôAmma 

dont lô®thique et lôefficacit® nôest plus ¨ d®monter et 

dans lesquelles je trouve juste de placer notre 

confiance. Amma qui a annonc® un plan dôaide via : 
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« Embracing the World » dont les coordonnées se 

trouvent sur le lien suivant : 

http://www.amma-

europe.org/french/2010/01haiti.htm  

M algré cette actualité douloureuse, il est encore 

temps de vous souhaiter une nouvelle fois une année 

2010 lumineuseé Une ann®e ¨ faire lôAmour avec 

la Vie dans votre transparence immacul®eé Une 

ann®e ¨ vivre en ®tat dôAmour avec la Vie.  

Cet ®tat dôAmour avec la Vie, je lôai partag® en toute 

fin dôann®e derni¯re avec la puret® si authentique et 

si sincère de Lucille Cristalaya, femme chamane, 

femme sacrée, femme déesse au cîur si pur... 

Côest pourquoi je nôai pu r®sister ¨ la joie de vous 

faire partager nos entretiens et de vous la faire 

découvrir dans notre rubrique désormais habituelle 

« Témoins de Lumière èé  

2010 sera aussi lôann®e du lancement de lôHymne ¨ 

la Vie et de la création de lôUnion de la Fraternit® 

Consciente : http://www.divine-

attitude.org/HYMNEVIE.pdf  le 26 janvier lors dôune 

présentation officielle et conférence de presse, où je 

retrouverai Lucille !  

Outre un article que je signe sur lôHymne ¨ la Vie, 

jôinaugure dans ce premier num®ro de Divine 

Attitude Actualités de 2010, une libre tribune que 

Chantal Hubert a bien voulu signer de sa plume. 

Comme toujours, vous trouverez le détail des 

activités proposées par notre mouvement spirituel. Je 

souhaiterais souligner lôapprofondissement des 

enseignements dispensés par nos Ateliers du 

Laisser-Être.  

Ainsi, une large part du module 2 sera réservée à 

lôaccroissement de la profondeur de lô°tre, en 

travaillant sur le placement de lôattention dans le 

champ perceptif, le ressenti de la Vie, la respiration 

dôAmour, la virginisation des perceptions et la 

puissance de lôintention dans la fr®quence vibratoire 

qui nous anime. Il nôy a que lôAmour qui puisse 

rendre la libert® intentionnelleé  

Pour en revenir aux vîux de d®but dôann®e, je vous 

souhaite de nô°tre rien !  Car nô°tre rien côest °tre 

tout, dans une attitude dôabandon. Un abandon 

« volontaire è pour sôoffrir ¨ la Vie qui coule alors 

librement en nous et qui nous permet de « faire la 

planche » sur le mouvement de la Vieé 

Lô®tat dôabandon est une pure ouverture. Et celui qui 

se donne ¨ lôAmour, ne retient plus rien, car la 

moindre crispation est limite. Depuis « le rien » la 

boucle est boucl®e, dans un geste cr®atif. Côest dans 

le Silence intérieur que tout renait, que tout revit. La 

Vie nôa pas de pr®f®rence. Elle vit en chacun de nous 

et nôa pas dôidentit®.  

Aussi ne plus sôaccrocher ¨ lôhistoire qui a fait nos 

limites est un préambule pour renter en existence 

avec la Vie, pour laisser vivre la Vie en nousé  

 

Comme ce Christ couronné nous pouvons nous 

Laisser-ątre dans cette Divine Attitude dôabandon, 

en disant à la Vie qui vit en nous : « Ma nourriture 

est de faire la volont® de celui qui môa envoy® èé  

Alors, comme la devise de lôHymne ¨ la Vie et de 

lôUnion de la Fraternité Consciente, nous pourrons 

« rendre le pouvoir à la vie » et ainsi nous éveiller à 

notre vraie nature pour devenir les créateurs 

conscients de lôUnivers, les porteurs de Lumi¯reé 

Et comme le psychisme ne peut pas se comprendre - 

puisquôil veut survivre - pour 2010 je vous souhaite 

dô « AIMER À PERDRE LA RAISON » !  

 

Bruno Berthelot 

 

« Un jour, quand nous aurons maîtrisé les vents, les vagues, les marées et la pesanteur, nous 

exploiterons l'énergie de l'amour. Alors, pour la seconde fois dans lôhistoire du monde, lôhomme 

aura découvert le feu ». -  P. Teilhard de Chardin 

 

---- 

http://www.amma-europe.org/french/2010/01haiti.htm
http://www.amma-europe.org/french/2010/01haiti.htm
http://www.divine-attitude.org/HYMNEVIE.pdf
http://www.divine-attitude.org/HYMNEVIE.pdf
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Dans le cadre de notre rubrique « Témoins de Lumière è jôai la joie de vous pr®senter 

les lumineux entretiens que Lucille Cristalaya môa accord®s aux abords de la l®gendaire 

For°t de Broc®liandeé  
 

Première partie des entretiens, avec une Femme-Déesse, une Femme-Sacrée et 

sacrée par lôEsprit de Vieé En elle vit un « Jardin dô£toiles » ! 

 

 

Ce mois-ci, 
Lucille in the Sky with 

Divine Attitudeé 

 

Ou lôart de vivre en ®tat 

dôAmour avec la Vie !  
 

- Bonjour Lucille, et merci encore de me recevoir dans lôouverture du cîur qui est la tienne. Côest pour Divine 
Attitude Actualit®s une joie profonde ¨ partager !  Aussi ma premi¯re question est la suivante : pour Toi côest quoi 

la Vie ? 

- La Vie, côest le souffle qui passe, qui nous traverseé Côest l¨ tout simplement ! Le mot ç Vie è côest comme le 

mot « Amour », ces mots sont transformés, galvaudés, oubliés, et pourtant la Vie elle est là. Elle est partout elle 

est ample, elle nous traverse par tous les pores de notre peau, elle traverse toute chose, elle est Lumière, elle est 

mystère, elle est enseignante, elle est là. Et pourtant nous oublions la Vie, à quel point elle est précieuse, 

nourrissanteé La Vie est dans le silence et les mots sont là pour sillonner une pensée, pour sillonner quelque 

chose et en même temps ils sont tellement limités ; dans le silence tout est là, tout est dit. 

- Jôaimerai connaitre lôorigine de ton cheminement, ce qui a d®clench® ton parcours et comment tu as fait pour 

venir là où tu es ? 

- Côest une longue histoire comme pour chacuné Ce que je peux dire, côest ce qui a ®t® important pour moi, 

quand vers 18 ans, jôai reconnect® la for°t, jôai reconnect® les ®l®ments, jôai reconnect® cet espace dans mon corps, 

dans mon cîur. Et la for°t, avec le vent qui tourbillonnait au-dessus de moi avec les feuilles mortes et avec la 

pluieé Cô®tait en hiver, avec le froid et tous ces ®l®ments qui môont travers®e, môont montr® ¨ quel point je 

mô®tais ®gar®e de qui jô®tais, tellement happée par la société et par le monde des apparences. À partir de là, le 

cheminement sôest fait plus pr®cis. Côest cette relation avec la nature qui a ®t® si importante, et qui est pour moi la 

base, la structure m°me de mon °tre aujourdôhui. Côest cette relation que jôai avec la Terre, avec la for°t, avec les 

animaux, avec les ®toiles qui brillent dans le ciel, avec les rayons du soleil, côest cette prise de conscience, dô°tre 

l¨, vivante et sans cesse en Amouré 

Aimer, comme en Amour de la Vie qui est en toute chose, qui est manifestation dans tout ce qui est ! Jô®tais 

danseuse. La for°t môa reconnect®e ¨ mon °tre profond et la danse, môa reconnect®e ¨ la lumi¯re. Quand je 

dansais, je sentais toute la Lumière de mon être qui descendait dans mon corps, dans mon cîur, dans mes yeux, 

dans mes mainsé Par la danse jôai senti toute cette place quôavait mon corps dans la Vie. Je sentais tout le plein 

du vide autour de moi, le plein de lôair, le parfum de lôair. Ma conscience a commenc® ¨ se nourrir de lôair, de ce 

qui môentourait et de ce mouvement que je cr®ais par mon corps et qui lui-m°me cr®ait des volutes dô®nergie qui 

venaient me nourrir et qui venaient nourrir aussi tout ce qui ®tait l¨é Jôai toujours privil®gi® dans ma Vie, le fait 

dô°tre vivante, l¨ o½ mon cîur est heureux, l¨ o½ je me sens en pleine Vie dans mon cîur, dans mon corps, dans 

mes sens. Je nôai jamais fait de concession, ou tellement peu, car ces concessions môamenaient ¨ ma propre mort. 
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Quand je dis ma propre mort, je veux dire perdre la vivance ¨ lôint®rieur de moi, comme coup®e de qui jô®tais, je 

me retrouvais coupée de mon instinct de Vie, de mon instinct sauvage, de mon instinct de femme, de mon instinct 

de Lumi¯re. Et côest par la danse que je me suis d®ploy®e peu ¨ peu. Et puis il y a eu des évènements dans ma Vie, 

qui môont ramen®e ¨ des r®alit®s bien concr¯tes, ¨ ma place ici sur Terre. Et ¨ ce moment l¨ il y a eu une d®cision 

forte, tr¯s pr®cise. Cô®tait mon ultimatum de Vie qui ®tait de me lib®rer de tout ce qui môemprisonnait, tout ce qui 

môemp°chait dô°tre totalement dans ce que je ne môimaginais m°me pas encore ¨ lô®poqueé Alors jôai ouvert 

mon cîur, jôai ouvert mon cîur ¨ la Terreé Et tout est l¨, pour moi tout est l¨ dans ma relation avec elle, dans 

tout cet Amour quôelle môoffre et dans tout lôAmour que je lui offre aussi. Côest elle qui me nourrit, côest elle qui 

me guide, qui môenseigne, qui me r®conforteé 

- Concernant les plantes hallucinogènes qui nous permettent de nous relier à la Vie, et à travailler sur la 

conscience, cela a été pour certains une quête (Carlos Castaneda notamment). En ce qui te concerne, quelle a été 

ton éventuelle expérience ? 

-  Le chamanisme est avant tout la relation avec la Terre, avec le vivant, avec la Vieé Les plantes sont arriv®es 

par hasard dans ma Vie, puisque je me suis sentie fortement appel®e par des arbres dôAmazonie. Lôappel a ®t® tr¯s 

fort et a dur® pendant deux bonnes ann®es. Jôai ®t® aussi tr¯s fortement appel®e par les montagnes Andines (la 

cordillère des Andes). Un jour, jôai rencontr® un chamane dans un centre dô®veil de conscience l¨-bas. Cette 

rencontre sôest faite tr¯s simplement, puisquôil môa parl® de sa Terre, de la Terre o½ il vit, et moi je lui ai parl® de 

la for°t de Broc®liande.  Jôy suis all®e, sans rien connaitre des plantes, ce qui me semblait important cô®tait dôaller 

rencontrer cette for°t, cette rivi¯re tant jô®tais fortement appel®e ¨ ce point de conjoncture. Jôy suis all®e lôesprit 

vide de sens par rapport à ces plantes, juste pour honorer cet appel reçu, et là c'est magnifique ce qui se vit dans le 

cîur, et cô®tait grandiose dô°tre accueillie par toute cette nature. L'ayahuasca (la Madre) et toutes les autres 

plantes qui vivent dans cette for°t. Pour moi côest une pri¯re la rencontre avec l'ayahuasca. Côest une grande 

m®ditation, côest une grande pri¯re ¨ la Vie. Et elle môa ouvert tout de suite les portes de son paradisé 

- Sur ton site tu pr®cises que certains de tes textes sont ç re­us de la Madre è : sôagit-il de canalisations reçues 

avec cette plante ou comment lôexpliques-tu ? 

- Côest une messag¯re de la conscience, une messag¯re de lôAmour ! Elle nous prend par la main et en m°me 

temps elle nous prend tout entier pour nous emmener dans lôespace sacr® de notre cîur, dans lôespace du paradis, 

dans cette Terre magnifi®e, dans lôinstant pr®sent, les yeux grands ouverts, le cîur grand ouvert, côest l¨ quôelle 

veut nous emmener. Selon les °tres qui vont la prendre, selon la mani¯re dont elle est propos®e, et avec lôhistoire 

de chacun, elle va nous révéler tous les espaces qui nous séparent encore de notre paradis intérieur. Et ce paradis 

int®rieur va se manifester dans notre paradis ext®rieur et alors il nôy a plus de diff®rence entre dedans et dehors. 

Après tout est unit, ici et maintenant, les yeux grands ouverts. Pour beaucoup l'ayahuasca côest des visons, ou des 

voyages é Pour moi elle môam¯ne l¨, pr®sentement dans tout ce qui est, côest mon histoire avec elle, dans ma 

relation avec la Terre, avec le vivant, côest tr¯s tr¯s beau ce que je vis avec elleé L'ayahuasca enseigne sur tous 

les plans de lô°tre. Il nôy a pas un espace qui nôest pas enseign®. Elle met en gros plan comment tu es, comment tu 

fonctionnes, comment tu vis, comment tu te places. 

En fait, côest un acc®l®rateur de conscience qui permet des gros zooms pour quôil nôy ait plus de doutes. A un 

moment donn®, côest important de poser sa conscience au-dessus, de ne plus perdre cet objectif de vue et de se 

poser vraiment au-dessus de tout ce qui peut nous enivrer, nous disperser, tout ce que nous appelons le désir, qui 

va °tre ®ph®m¯re. L¨ je parle de tout ce qui est agr®able, mais côest aussi nos blessures, nos souffrances, tout ce 

qui est redondant, tout ce qui revient dans notre Vie, comme les histoires avec papa et maman : Et si jôavais ®té 

plus aim®, et ceci et celaé ê un moment il faut dire ç stop è ¨ notre histoire ; côest important, je dirai m°me côest 

fondamental ! Je pose ma conscience au-dessus, et alors mon ©me peut sô®lever, peut se transformer, peut ®voluer. 

Côest l¨ o½ mon °tre divin va pouvoir prendre sa place, entre mon âme et mon corps. 

Concernant nos histoires pass®es, si on veut toute notre Vie aller lô®plucher, alors on cherchera la petite b°te, et on 

la trouvera ! De plus en plus grosse, et des fois un peu moins grosse, et puis des fois on aura lôillusion quôelle est 

gu®rie. Et en m°me temps, l¨ o½ il y a gu®rison, côest le moment o½ nous acceptons de passer au-delà de toutes 

nos blessuresé¨ ce moment l¨, le chemin devient limpide, le chemin du cîur alorsé Il sôouvre ! 

- Dans cet ailleurs qui est en fait ¨ lôint®rieur de nous, tu fais des cercles de gu®risons.  Des cercles que tu 

proposes ici ou l¨, mais o½ tu nous emm¯nes dans notre cîuré Pourrais-tu nous en parler ? 

- Cela fait d®j¨ longtemps de jôanimais des cercles de lumière pour créer des belles fontaines de lumière et 

dôAmour. Et puis ces cercles de lumi¯re sont devenus des cercles de gu®rison puis des c®r®monies de la Vie. Dans 

ces moments là je suis à ma place, sans doute les moments où je suis le plus à ma place dans tout ce que je fais. 
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Ce point de reliance de cîur ¨ cîur, ces chants que je re­ois, ce souffle dôamour qui me p®n¯tre, côest ma place, 

celle de r®unir les cîurs et de proposer ¨ lô°tre de se faire confiance et dô®couter son cîur et de le sentir vivre et 

vibrer en pulsations avec lôunivers. Côest un moment qui est unique pour chacun et qui ram¯ne ¨ cet infini ce quôil 

y a de plus beau en chacun, ce quôil y a de plus doux et de plus libre en chacun. Le plus simplement aussi. 

Quand je suis allée au Pérou cet ®t® jôai donc re­u de la ç grande Vie è le fait que ma place cô®tait de mettre mon 

cîur dô°tre humain, remplit de mon °tre Divin contre le cîur des °tre humains, de leur rappeler leur °tre Divin et 

de laisser tout simplement ce souffle faire son îuvre, tout simplement laisser la Vie traverser, tout simplement la 

Vie °treé  Et que chacun puisse °tre tout simplement sans esp®rer quelque chose, sans chercher quelque chose, 

sans émettre quelque chose, juste être là, suspendu au souffle, à cette pulsation, à cette rayonnance, à tous ces 

p®tales du cîuré 

Et le cîur de chaque °tre humain, est magnifique ! Jôai re­u ­a cet ®t®, car la Vie môa montr® et môa fait 

profond®ment ressentir dans mon °tre, la beaut®, le parfum, la vibration, lô®clat, la structure et le chant dôun °tre 

humain, dôun cîur, dôun °tre Divin qui vient faire son exp®rience dô°tre humain, côest beau, côest magnifique, 

côest merveilleuxé Et si chacun pouvait entendre, recevoir et sentir la beaut® de son cîur, lôunit® de son cîur et 

sa parfaite union avec le cîur de chacun, avec le cîur de la Vie, alors la Vie ne serait sans cesse que cr®ation, 

®merveillement, joie, beaut® et harmonie ! Nous ne serions plus dans la dualit®é 

- A tôentendre je ressens que les cîurs sont aussi fractals que lôuniversé Concernant ton initiation au Pérou, il me 

semble que dorénavant tu puisses prendre le rôle de la Mère Divine et que tu sois en mesure de faire des darshans. 

Quôen est-il ? 

- En fait je ne prends pas le rôle de la Mère Divine et je ne suis pas non plus la Mère Divineé Mais je lôaccueille. 

Et côest quoi la M¯re Divine ? Côest la Vieé Tout simplement côest la Vie en chacun. Et jôaccueille la Vie, je la 

transmets, je lôaime et je la redonne. Jôai parl® il est vrai de la M¯re Divine que je portais ¨ lôint®rieur de moi et les 

mots me sont venus comme ­aéJe ne voudrais surtout pas quôon me regarde comme ®tant la M¯re Divine, que 

cela flatte mon ego, que cela flatte plein de choses. Cela peut rendre tr¯s timide et en m°me temps lôimportant 

pour moi côest ce chemin que jôai pu faire, les espaces que jôai pu d®chiffrer, transformer, et dont jôai pu me 

lib®rer pour accueillir tout simplement, gr©ce ¨ lôaccueil de lôAmour, de la Vieé Ce chemin chacun peut le faire. 

Que chacun trouve sa place, trouve son histoire. Dans lôouverture du cîur que je me suis offerte, jôai retrouv® ma 

place, apr¯s je nôai pas envie dô°tre regard®e comme une M¯re Divine. 

- ê tôentendre, °tre la Vie côest sôoffrir ¨ la Vieé Alors quels conseils ou enseignements pourrais-tu donner aux 

lecteurs de Divine Attitude Actualités pour que justement ils puissent eux aussi se donner à la Vie et se fondre 

dans lôUniversel qui nous relie tous ? 

- D®j¨ je parlerai de Conscience. Côest sôoffrir ¨ sa Conscience, côest demander ¨ recevoir la Conscience. Chacun 

a sa propre conscience qui a été endormie. Demandez-vous chaque jour si vous êtes conscients de ce que vous 

faites ? Êtes-vous conscients de lôair que vous respirez, des mots que vous prononcez des pas que vous posez sur 

la Terreé ątes-vous conscients comment vous mangez, comment vous aimez vos enfants, votre conjoint, vos 

amis, vos parents ? Êtes-vous conscients de vous observer ? Regardez-vous faire et soyez t®moins de votre Vieé. 

Déjà il y a ça, de rentrer dans cette conscience. Et puis ce qui est très important côest de rentrer en conscience de 

la Terre. 

Rentrer en conscience de la Terre côest rentrer en conscience de notre corps, de notre souffle, des pas que nous 

posons vers elle. Côest oser aller se blottir contre la Terre et de sôoffrir ¨ son esprit. Côest apprendre à respirer en 

conscience et côest accueillir le doux, le doux de la Terre.  Avant dôesp®rer accueillir lôAmour, commencer par 

accueillir le doux. Avec le doux, il nôy a aucun enjeu. Lô°tre humain il attend tellement de lôAmour, il a tellement 

pos® dôenjeux avec lôAmour, que lôAmour sôest d®plac®é Alors que doux est inoffensif, sans enjeux. Il vient 

r®concilier de lôint®rieur et apporter de la chaleur, de la tranquillit®. Il vient caresser le doux et il am¯ne ¨ la 

Pr®senceé  Et peu ¨ peu quand le doux est accueilli, lôAmour se manifeste. Et il se manifeste de plus en plus 

grand, de plus en plus vaste. Et côest oser accueillir. 

Souvent jôai remarqu® chez les personnes qui viennent me voir que tout demande de l©cher ! Comme un vertige, 

quand à un moment tout est trop fort. Mais l©cher côest bien souvent pas possible pour eux, car trop difficileé 

L©cher côest accepter les vertiges, accepter dôaller dans lôinconnu, de marcher dans le brouillard, de sauter dans le 

vide ! Accepter de ne pas savoir à chaque instant, côest accepter de sôoffrir, de se donner et de ne plus retenir son 

histoire. Côest ne plus retenir son confort, ses certitudes et ce que lôon croit aimer. Et toutes les croyances. Parce 

quôen fait nous ne savons jamais rien. Rien du tout. Par contre, dô°tre tout simplement l¨ dans son cîur et 

dôaccueillir tout ce qui est, avec ce que cela peut repr®senter dôinconnu, alors l¨ il y a tout qui sôouvreé Côest 
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tous les jours dans les choses simples, tous les jours simplement dans le quotidien que cela se fait. Dans le 

quotidien et en rentrant ¨ lôint®rieur de soi. Car toutes les r®ponses sont ¨ lôint®rieur. Côest ¨ lôint®rieur de nous 

que la Terre vient nous nourrir. Mais lô°tre humain sans cesse, cherche ¨ lôext®rieur !  Tout le tempsé 

Et côest pourquoi tout ¨ lôheure je ne voulais pas °tre une repr®sentation de la m¯re Divine. Parce que je nôai pas 

envie non plus quôon vienne chercher ¨ lôint®rieur de moi. Ce qui est important côest que dans lô®nergie de Vie qui 

me traverse, jôouvre ! Alors ouvrez les portes en vous, car côest en vous que vous allez avoir les r®ponses. Je nôai 

pas les r®ponses pour vous. Côest la Vie qui vous traverse qui est votre chemin et qui vous enseigne dôaimer 

toujours de fa­on plus vaste. Côest cela qui est beau aussi. Car quand on croit que lôon aime et que lôon a ouvert 

son cîur, et bien derri¯re côest toujours plus vaste, toujoursé Et sans cesse ! Nous ne sommes jamais arrivés 

quelque part. Côest toujours plus grand et plus beaué Nous nous limitons sans cesse en tant quô°tre humains. 

Chaque fois que nous disons « là je ne peux pas, là je ne sais pas », nous nous limitons. Alors osons ouvrir notre 

cîur. Et ouvrir son cîur, côest ouvrir tout le corps. Toutes les cellules, tous les pores de la peau. Le cîur sôouvre 

dans toutes les directions, il nôy a pas de particules o½ ­a ne circule pasé Quand cela sôouvre, côest beau et il nôy 

a plus de diff®rence entre dedans et dehors. Côest alors cette communion avec la Vie, dans ce service profond qui 

est le nôtre. 

- Pour toi, servir côest renter en communion ? 

- Oui, servir côest accepter dô°tre ¨ sa placeé Tout °tre, toute chose est au service ! Comme cet enregistreur est au 

service des mots que nous échangeons lors de cet entretien, comme nos cellules sont au service de notre corps, de 

notre ©me. Tout est au service de tout. La Terre est au service de lôUnivers. Le service côest reconnaitre que nous 

avons une place. Tout simplement, côest beau. 

- Parfois il faut avoir le courage de poser son attention l¨ o½ côest vraiment n®cessaire. Il me semble quôon peut 

poser son attention sur le cîur ou la conscience et quô¨ partir de l¨, côest comme si on zappait tout le resteé Le 

reste qui nôest pas si important comme tu viens de le souligner, et côest comme ­a quôon peut entrer en r®sonnance 

avec le cîur, côest comme ­a quôon peut compl¯tement °tre dans cet espace ! Côest ce que certains peuvent 

appeler le renoncement. Alors, penses-tu quôen posant notre attention sur lôAmour au sein de notre ç univers 

perceptif habituel » on effectue un « tri sélectif  è qui pourrait sôapparenter au renoncement ? Un peu comme une 

boussole donnant le nord ou un diapason donnant le « LA » ? 

- L¨ il y a tout qui est un peu emm°l®, il y a lôAmour et la conscienceé Je pense quôil y a des gens qui peuvent 

rentrer dans une certaine conscience de la Vie. Mais si cette conscience nôest pas reli®e au cîur, ce nôest pas 

juste ! Car côest toujours une conscience qui reste ax®e sur une dualit®é Quand nous rentrons dans lôespace du 

cîur, on ne peut pas faire autrement que dôentrer dans la conscience, côest fondamental. 

- Oui parce que lôAmour inclut et que dans le cîur il y a la conscienceé 

- Elle est l¨ ! Ce nôest plus un concept, la conscience, elle est l¨é En parlant de conscience, côest vraiment le 

maitre int®rieur, lô°tre Divin qui peut enfin prendre sa place. Côest vrai quôaujourdôhui, mon corps ne môappartient 

plus, il nôappartient plus ¨ la petite Lucille avec toute son histoireé Et tout ­a, ­a ne veut pas dire que que la 

petite Lucille, la petite fille, elle nôexiste pas ! Elle existe toujours, elle existera toujoursé Côest important de dire 

« oui à la Vie ». Je passe au-dessus de toute mon histoire, et je me nourris et je vis à partir de cet espace-là. 

Cela nôemp°che pas quô¨ des moments il y ait des bribes de lôhistoire ancienne, de lôhistoire qui en m°me temps 

est cristallisée dans notre corps et qui émerge. En même temps si on se place dans une conscience, dans une 

vibration plus élevée, et au-dessus de tout ­a, côest tr¯s simple de transformer cela ! Et ­a se transforme comme 

­aé Alors que si on descend pour chercher quelque chose, comme la conscience est pos®e au-dessus, côest tr¯s 

simple de remonter. Alors que si nous passons notre temps dans cette grande marmite de Vie de troisième 

dimension avec tous nos bobos, tous nos chagrins, toutes nos frustrations et toutes nos col¯res, côest tr¯s difficile 

de sôen extirper puisquôon va sans cesse ricocher de lôun ¨ lôautre. Côest tr¯s important de poser un oui ¨ la Vie ! 

Oui je désire incarner qui je suis, oui je désire vivre le beau qui est autour de moi, oui je désire le recevoir, oui je 

d®sire prendre ma placeé La place de qui je suis dans toute ma hauteur et ¨ partir de l¨, les choses sont simples, 

beaucoup plus simples ; il nôy a plus dôenlisements, dôembourbements. 

Pour ma part, par rapport au chemin que jôai fait, et au service dans lequel je me suis pos®e ï qui ne se fait pas 

parce que quelquôun môa dit dô°tre au service -, il vient de mon être profond. Sans être un devoir, servir se 

manifeste maintenant de cette manière là ; ­a ne peut pas °tre autrement pour moi, côest juste une manifestation de 

cette conscience dôAmour o½ je suis... Il ne faut pas °tre dans le devoir. ê un moment donn®, côest important 

dôaccepter, dôaccueillir ç ce qui est è. Et l¨ il nôy a plus de faire, plus de devoir, juste ce qui est juste pour chacun 

tout simplementé 
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Mon corps nôest plus ¨ mon service, ma Vie non plus. Je suis sans cesse travers®e par des ®motions, par des 

pens®es, par des images, des uns et des autres, de lôinconscient collectif et de ceux qui vivent près de moi ou qui 

viennent me voir. Et jôai accept® ­a aussi, accept® dô°tre transform®eé Il y a plein dôespaces dans ma Vie qui 

nôont plus de sens parce que cet espace appartient ¨ une partie de moi beaucoup plus ®lev®e tout simplement. Mais 

­a ne veut pas dire que ce nôest pas moi non plus. Une des choses tr¯s importantes, côest dôexp®rimenter. 

Comment quelquôun peut recevoir un message sans lôexp®rimenter elle se fait dans tout le corps. Si ­a ne vient 

pas rencontrer profondément de la chair, quelque part ce nôest pas juste, ­a reste de lôillusion. 

Pour ma part, tout ce que jôai exp®riment®, tout ce que jôai pu recevoir, je lôai v®cu profond®ment dans ma chair. 

Ce nôest pas une projection ou une illusion ou un voyage. Quelque chose est rest® ¨ lôint®rieur de moi, côest 

profond®ment dans mon corps, les yeux grand ouverts, ma conscience vers lôint®rieur. Côest important. Jôai plein 

de petites histoires dôexp®rimentation. Jôirai jusquôo½ dans cet accord dôexp®rimenter la Vie ? Côest beau chaque 

fois que je vais au P®rou. Une fois jôai pass® 3 semaines en for°t, en silence, en di¯te avec diff®rentes plantes, en 

totale harmonie, en osmose avec chaque v®g®tal, chaque animal, chaque souffleé L¨-bas côest merveilleux, tout 

est amplifié, tous les parfums sont amplifiés, tout est fort. La Vie est un orgasme là-bas ! Et côest tr¯s tr¯s 

« bruyant è avec tous les bruits dôinsectes, de crapauds ou de grenouilles, des oiseaux, ceux de la rivi¯re, celui du 

souffle dans les arbresé il y a un son. Et ce qui est extraordinaire dans ce son, côest quôil va venir cr®er avec ce 

que tu vis ¨ lôint®rieur ! 

Dans la for°t, il y a tous les sons de lôunivers, il y a 

toutes les musiques du monde que la forêt crée à 

chaque instanté Et cela peut °tre les symphonies les 

plus majestueuses, ou la cacophonie la plus horrible : 

il y a tout qui est présent ! Dans cette osmose, il y a 

tout mon °tre qui nôa que ­a ¨ faire, de se d®ployeré 

Côest bon de pouvoir sôoffrir tout ce temps pour 

déployer son être et être en communion avec la nature. 

Et de se dire : maintenant il va être temps pour toi de 

mourir à certaines choses de ta Vie parce que tu es 

pr°te ¨ mourir ¨ certaines choses de ta Vieé  À ceci, à 

cela, oh oui, je suis prête. Je veux bien mourir à toutes 

ces expériences, à tous ces schémas de pensée. Je suis 

dôaccord, tr¯s bien !   

Et puis là je me lève pour partir, aller voir la rivière, et puis je sens le froid qui me prend toute entière, qui 

commence ¨ me prendre les jambes, les brasé Et ah ! Mon cîur qui commence ¨ me lancer fort, fort, forté Le 

cîur qui commence ¨ lancer, ¨ pulser et jôai senti la mort me prendre toute enti¯re, me prendre les jambes, me 

prendre les bras, et ¨ rentrer dans mon cîur ! E je sentais quôelle passait aussi dans ma t°te, et côest vraiment 

impressionnant de sentir ce OUI ¨ mouriré 

Comment la Vie, quand il y a un accord qui est posé profondément, comment la Vie va venir couper des choses 

dans la chair, dans le corps ! Je ne suis pas morte, je ne suis pas morte parce quôil nôy avait aucune raison que je 

meure dans le sens o½ lô°tre humain entend la mort. Et en m°me temps, jôai vraiment fait lôexp®rience de la mort : 

comment elle est venue couper des canaux ¨ lôint®rieur de moi, dans ma structure de corps, de chair. Et apr¯s il y a 

une autre conscience qui peut prendre place ¨ ce moment l¨é Une conscience qui se d®ploie et côest lôesprit du 

vivant à travers le « haut », à travers les éléments, à travers les plantes, à travers la Terre, les pierres, à travers 

lôair, le souffle, les ®toiles, les rayons du soleilé Tout est l¨ pour transcender notre conscience humaine, notre 

corps humain. Nous sommes en mutation, je suis en mutation, je le sens profondément dans mon corps, mon corps 

transmute, il se transforme, il nôa plus les m°mes besoins quôavant et il en aura de moins en moins besoin. Les 

espaces vitaux ne sont plus le m°mes, côest la transmutation de la chair, de lôesprit, du cîur. 

Une autre fois La rivi¯re de Cumbazaé môa enseign® ses grandes eaux en m'appelant dans le calme, loin de la 

rive et en ouvrant son flux de crue une fois arrivée. Elle vient emporter et emporter, prendre avec elle et nettoyer 

sans cesse...Le lendemain je me suis retrouvée à ses pieds, au pied de cette rivière, au pied de cette forêt, au pied 

de ces °tres qui môenseignent, au pied en unit®. Et je leur ai offert mon service et tout lôamour quôils môoffrent. 

Côest tellement beau, côest tellement grand. Côest merveilleux et je leur ai offert mon sang. Je leur ai offert tout ce 

que je suis. Et là, ils ont pleuré. La terre a pleuré, les arbres ont pleur®, la rivi¯re a pleur® lôinconscience de lô°tre 

humain et ils ont pleur® et jôai pleur®. Et jôai pleur® toutes les larmes de mon corps. Et je pleurais et je pleurais et 

on pleurait tous ensemble. Cô®taient ces espaces, o½ tu vois quô¨ ce moment l¨, il nôy a pas grand monde qui peut 

les accueillir en toute immunit®, dans toute leur beaut®, dans tout leur amour, mais aussi dans un espace dôeux  en 
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souffrance, de notre mis¯re, la mis¯re de notre cîur, la mis¯re de notre conscience humaine et je me suis 

pardonnée. 

Jôai pardonn® au nom de tous les °tres humains pour tout ce que lôon peut faire, je me suis excus®e, excus®e, 

excus®e, et jôai pleur®, pleur®, pleur®é! Et puis lôon sôest aim®, la vie elle est l¨, elle est l¨, au-delà de toute cette 

souffrance de tous ces pleurs. En m°me temps, cô®tait important quôils puissent °tre entendus dans cet espace l¨.  

Je me suis laiss®e traverser par toute leur beaut®, par toute leur souffrance. Et côest pour tout cela et pour tout ce 

que jôai pu vivre avant et tout ce que jôai pu vivre apr¯s et tout ce que je vis et tout ce que je vivrai encore, que je 

porte la rivi¯re dans mon corps, dans mon °tre, dans mon cîur, la for°t, la vie. Puisque il y a un tel amour entre 

nous, une telle communion qui sont profondément là et je suis profondément là pour eux aussi et profondément là 

pour les humains, pour ceux avec qui cela r®sonne, qui ont envie dôouvrir leur conscience, dôouvrir leur cîur, de 

transformer la misère en diamant et, à ce moment là, tu vois, il y a mon °tre, il nôa plus de limite, il est ouvert  il 

nôy a plus de diff®rence entre la terre et moi, entre cette rivi¯re et moi, entre cet oiseau. Et ces chants, quand je 

re­ois ces chants, ce sont toutes les rivi¯res, les for°ts, les insectes, les brins dôherbe, côest toute la lumi¯re qui 

môaccompagnent. 

- Oui, donc jôavais une question sur le fait que lô®veil est programm® dans la mati¯re, comme si quelque part au 

niveau quantique, il y avait une résonnance entre notre présence et la présence avec laquelle on va résonner. Est-

ce que tu peux en parler, puisque, dans tes expériences, il y a beaucoup de résonnances avec la matière, avec les 

°tres de la for°t, ou de la rivi¯re, etc.é 

- Je nôai pas de mots. Je suis d®sol®e, l¨ je nôai pas de mots pouré. Côest ce que je disais tout ¨ lôheure sur ce 

vertige cette acceptation de ne plus rien contenir, de ne plus rien retenir, de ne plus rien °tre, de ne plus riené. Il 

se crée un passage qui fait que tout devient totalement là, présentement dans la matière, je ne sais pas comment te 

direé  

- Alors oui ! On parlait du mouvement... 

- Le mouvement de la vie est tr¯s important, parce que la vie nôest pas rigide, elle nôest pas dure. Souvent dans le 

concept de celui qui médite, de celui qui vit dans cette conscience Divine, où il est parfaitement immobile, où il ne 

bouge plus, o½ rien ne bouge. En tous cas, il peut °tre comme cela mais côest dans la vision que le mental, que 

lô°tre humain peut percevoir de cette immobilit®. La vie elle est mouvement, elle ne cesse dô°tre mouvement. Et 

quand je suis totalement en r®ception de la vie, je sens que mon corps nôest plus quôondulations, la lign®e elle est 

là, tout mon corps est ondulation, je suisé Le souffle passe. Côest plus quôun mouvement, côest un orgasme de 

vie. Le corps, il est mouvement, le souffle passe, les yeux sont ouverts, tous les corps, tous les vortex du corps, les 

chakras sont ouverts et tout est circulation. Nous ne pouvons pas esp®rer rencontrer la vie dans la rigidit®, ce nôest 

pas possible.  

La vie est pénétrante. Elle passe par notre sexe, par nos jambes, par notre cîur, par nos oreilles, par nos yeux, par 

notre couronne, par notre bouche, par notre nez et elle pénètre vraiment profondément par le bas. Pour que le ciel 

puisse venir f®conder la terre dans notre cîur, il faut que la terre nous ait p®n®tr®s aussi, que lôon soit homme ou 

femme. Cette p®n®tration, la femme la rencontre par nature. Lôhomme nôa pas cette notion l¨, il p®n¯tre.  Au 

moment o½ lôhomme pourra se faire p®n®trer par la terre, il nôy aura plus de notion de masculin ou de féminin, 

parce que la terre ¨ ce moment l¨, nôest ni f®minine, ni masculine, elle nôest plus nourrie de dualit®, elle est 

jouissance dans l'Unité. 

- Par rapport au nom qui est le tien et que tu as choisi, quel est son éventuelle signification ? 

- Lucile Cristalaya, côest un nom que jôai re­u en Amazonie, quand je suis arriv®e l¨-bas, dans cette forêt qui 

môappelait depuis longtemps. Jôentendais sans cesse dans mon cîur : ç Tu es la fille du cristal et de lôAya, tu es la 

fille du cristal et de lôAya. è. Quand je passais des passages importants dans ces espaces de transformation, cô®tait 

cette petite chanson qui revenait, qui me ber­ait, qui me reposait dans mon cîur et dans mon °tre. En France, il 

sôest pos® ¨ lôint®rieur de moi naturellement Lucille Cristalaya. Côest une arche pour môaccueillir. Oui, côest cela. 

Cela cr®e une arche. Une arche de r®sonnance qui permet dôincarner ensuite les ®nergies qui me sont offertes pour 

les offrir ensuite à la terre. 

- Voilà une belle résonnance. Je voulais savoir aussi par rapport à différents mondes, celui des fées et celui des 

druides, puisquôon est presque en for°t de Broc®liande, quôelles sont tes relations avec ces entit®s ? 

- Le peuple de la forêt, ce sont mes amis. Je les sens, elles me parlent, on est en relation. Des fois je les vois, je 

vois leur ®nergie, je ressens leur chaleur quand elles viennent tout contre moi. Les f®es et dôautres °tres, des 

gardiens. Il y a de très très grands êtres. Il y a des êtres aussi qui sont tous petits petits qui vivent dans les arbres. 
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La relation que je peux avoir avec les lieux que jôaime, est reli®e avec les peuples qui vivent avec ces arbres, qui 

gardent les eaux, les rivi¯res. Jôai accueilli dô°tre une gardienne de la fontaine de Barenton. Jôy monte autant pour 

La Source que pour les °tres qui vivent l¨ autour dôelle. Car aller les rencontrer, aller sur leur lieu de vie, côest les 

aimer, les reconna´tre, ®changer de lôamour. Ils môoffrent autant que je leur offre. La vie côest ­a aussi, côest 

toujours une coop®ration, un ®change dôamour incessant. Le monde druidique, quand bien m°me je suis en amour 

avec cette terre, je ne sens pas de lien privil®gi® et particulier. Dôailleurs, aucun druide nôest apparu dans ma vie 

pr®cis®ment. Pour moi, mon chemin nôest pas reli® aux leurs. Pour lôinstant, en tout cas, côest comme cela. 

- Ok. On dit souvent que lôunivers est un tout. Est-ce que tu penses que la vie est le Divin en mouvement ? 

- Cet infini est appel® par diff®rents noms, selon les traditions, certains lôappellent Dieu, dôautres lôappellent 

autrement. Il y a mille et une mani¯res de nommer, et en m°me temps comment nommer lôinnommable ? 

Comment peindre lôinfini et comment la traduire par des mots ? Côest ¨ lôint®rieur de nous, ¨ lôint®rieur de chacun, 

que chacun pourra alors trouver les mots qui sont les siens et les r®sonnances qui sont les leursé  

Suite de nos entretiens avec Lucille dans le prochain numéro de Divine Attitude Actualitésé 

 

 Retrouvez Lucille sur son site internet :  
 

http://lucillecristalaya.fr/index.html 

 

 Rencontrez Lucille le temps dôun ç Cycle des 

Quatre Saisons » : du vendredi 19 février 2010 

au soir, au dimanche 21 février 18h. (Cahideuc et 

Forêt). Puis 3 autres weekends : Mai, Août, 

Octobre en immersion totale ! 

 Association Jardin d'étoiles ï Cahideuc - 35750 

Iffendic ï email : jardin.etoiles@orange.fr  

 
 

 

---- 

LôHymne à la Vie & lôUnion de la Fraternit® Consciente 
 

 

« Hymne à la vie 

La vie est une chance, saisis-la. 

La vie est une beauté, admire-la. 

La vie est une béatitude, savoure-la. 

La vie est un rêve, réalise-le. 

La vie est un défi, relève-le. 

La vie est un devoir, accomplis-le. 

La vie est un jeu, joue-le. 

La vie est richesse, conserve-la.  

La vie est amour, partage-le. 

La vie est mystère, perce-le. 

La vie est promesse, remplis-la. 

La vie est tristesse, surmonte-la. 

La vie est un hymne, chante-le. 

La vie est un combat, accepte-le. 

La vie est aventure, ose-la. 

La vie est bonheur, mérite-le. 

La vie est la vie, défends-la. » - Mère Teresa 
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